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Une déléguée de Loire 
Atlantique rappelle l’activité de 
sa cellule, la diffusion de tracts 
dans des entreprises importantes, 
le CHU, Air-Bus, Manitou, la 
fonderie Bouhyer, le soutien ap-
porté régulièrement à toutes les 
luttes, les contacts pris avec les 
salariés dont plusieurs participent 
à des rencontres, des débats où 
nous les invitons . Au repas an-
nuel de la cellule, il y a deux fois 
plus de participants sympathisants 
que de membre de notre Parti. 
          A chaque élection, nous 
présentons des candidats et 
nous progressons en voix. Com-
munistes compte dans la vie po-
litique du département. Une 
souscription a réussi à financer 
complètements les dépenses  
pour nos candidats.  
          Elle donne toute une série 
d’exemples  sur la situation de 
l’emploi qui illustrent bien la poli-
tique du capital pour qui une seule 

loi compte, le profit maximum.  
              

Un camarade de Paris  esti-
me que Communistes a franchi un 
bond qualitatif. Nous apportons 
notre soutien aux luttes, à la Pos-
te, chez les cheminots, nous nous 
exprimant régulièrement et pre-
nons des contacts. Nos interven-
tions sont très appréciées. Nous 
avons fait plusieurs adhésions. 

 

Un camarade de l’Indre rap-
pelle les axes sur lesquels déve-
lopper nos explications, nos pro-
positions, notre activité : 
-Montrer la stratégie du capital et 
son objectif: tout pour le  profit 
-Faire comprendre qu’il n’y  au-
cune fatalité à cela. Il y a les 
moyens d’une autre politique 
-Le rôle de la lutte est détermi-
nant. 
-Il faut combattre jusqu’à l’abattre 
le capitalisme. 
-Il faut qu’on élargisse plus le 
champ d’activité de Communis-
tes. 
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             Le capital a besoin de la col-
laboration active des organisations 
syndicales pour faire passer les me-
sures anti-sociales et freiner les 
manifestations de mécontentement. 
La collaboration capital/travail 
est plus que jamais un objectif 
primordial pour la bourgeoisie. 
         Chacune à leur créneau, 
CFDT, CGC , FO, CFTC et UNSA 
jouent un rôle actif pour dévoyer le 
mécontentement des salariés. La 
CFDT figure en tête de ce groupe 
et joue le rôle actif de « chien de 
garde » des intérêts du capital. Ain-
si, lors de la grève à la SNCF, à 

Air-France, à la SNCM. Plus ré-
cemment chez Good-Year elle a 
rendu responsables des licencie-
ments… les salariés qui refusent la 
dictature patronale et de l'Etat. 
         Beaucoup de syndicats de la 
CGT continuent de se battre et 
d'exiger l'augmentation des salai-
res, la lutte contre les licenciements 
et pour la protection sociale. 
         Ces syndicats de base ont be-
soin que les dirigeants de la confé-
dération CGT  impulsent, coordon-
nent les luttes contre les mesures 
prises par le capital et l'Etat qu'il 
dirige.  

Ce n’est pas le cas de ces diri-
geants. En s’enfermant volontai-
rement dans le « dialogue social »
avec le patronat, ils ont tourné le 
dos depuis longtemps à la lutte 
des salariés. C’est leur orienta-
tion qui est la cause de la crise 
grave que traverse la CGT. 
         Le refus de la direction 
confédérale, Lepaon en tête, de 
coordonner les luttes et la recher-
che permanente de compromis 
sur le dos des salariés, ça suffit ! 
         On en mesure les conséquen-
ces à tous les niveaux. Il n’y a pas 
d’autre voie que celle de la lutte. 
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7ème Congrès de COMMUNISTES   
L’URCF était représentée  

à notre 7ème congrès 
         Les camarades de l’URCF 
(Union des Révolutionnaires Com-
munistes de France) ont répondu à 
l’invitation de notre Parti de partici-
per à notre congrès. Elle était repré-
sentée par Jean Luc SALLÉ Secré-
taire Général et Alain BOISJOT 
membre du Bureau Politique. 
         Des échanges ont eu lieu ces 
derniers mois entre les dirigeants de 
COMMUNISTES et de l’URCF qui 
ont confirmé les objectifs révolu-
tionnaires communs, les mêmes 
orientations politiques. 
         Le moment est venu de mettre 
en commun nos forces pour cons-
truire  le parti révolutionnaire qui a 
été créé en 2002. Cela répond tout à 
fait à la nécessité, à l’intérêt de la 
lutte des travailleurs en France. 
         Le congrès de «Communistes» 
a donné mandat au Comité Natio-
nal élu pour mettre en oeuvre  cet-
te décision commune avec nos ca-
marades de l’URCF. 
 

(Vous pouvez lire sur notre site les 
interventions de J.L. Sallé, T. San-
chez et R. Perlican)  


